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1 loci aujourd hin

«Voici que je vous annonce une grande Joie, qui sera celle de tout
le peuple: aujourd'hui, dans la cité de David, un Sauveur vous est né,
qui est le Christ Seigneur.»

Ceci s'est passé aux environs de Bethléem, il y a 1968 ans.
Et ça c'est l'événement historique de Noël que nous fêtons le 25

décembre.

Mais, Noël, est-ce uniquement un événement historique
Pour le savoir, écoutons les annonces faites après le Noël de l'an un:

Le Christ, dans l'Evangile de saint Jean, 14.23:
«Si quelqu'un m'aime, il gardera ma parole et mon Père l'aimera, et
nous naîtrons en lui, et nous ferons chez lui notre demeure.»

Saint Paul, dans la lettre aux chrétiens d'Ephèse, 4.6:
«Dieu est au-dessus de tous, il agit en tous, il habite en tous.»

Saint Grégoire le Grand:
«Le ciel où Dieu réside désormais, c'est le cœur des hommes.»

Le Concile, dans le décret Révélation divine 4:
«Dieu est avec nous pour nous arracher aux ténèbres du péché et de
la mort et nous ressusciter pour la vie éternelle.»
Que signifient ces annonces, sinon que le Fils de Dieu continue de

naître, non plus dans un crèche faite de mains d'hommes, mais dans
une crèche vivante: le cœur de chaque personne.

Et çà c'est le «Mystère de Noël» que nous sommes invités à vivre
tous les jours.

C'est à ce signe...
Aux bergers, l'ange avait indiqué un signe pour reconnaître le Seigneur:
«Et vous le reconnaîtrez à ce signe: Vous trouverez un nouveau-né

enveloppé de langes et couché dans une crèche.»
A nous, un signe nous est-il donné
«Celui qui demeure en moi et moi en lui porte beaucoup de fruits. Car

sans moi vous ne pouvez rien faire» (S. Jo. 15.5).
«C'est à ce signe qu'on vous reconnaîtra pour mes disciples, c'est-à-

dire que je suis né en vous, c'est à l'amour que vous aurez les uns pour
les autres», dit le Christ (S. Jo. 13.35).

Le Concile nous rappelle que «celui qui s'efforce, avec persévérance
et humilité, de pénétrer les secrets des choses, celui-là, même s'il n'en
a pas conscience, est comme conduit par la main de Dieu» (Gaudium
et Spes, N° 36).

Ces signes sont rendus visibles par des gestes concrets. C'est le geste
de Lucie qui donne la main à son petit frère pour aller à l'école; de Jean
qui partage sa pomme avec Pierre; de Jacques qui entraîne ses camarades

au jeu; d'André qui essaie de comprendre le sens d'un mot, d'une
règle de grammaire... 198



Ils trouvèrent...
Les bergers ont reconnu le Sauveur. Ils se sont émerveillés et ont

provoqué l'émerveillement.
«Ils trouvèrent Marie, Joseph et le Nouveau-Né couché dans la

crèche. Et, l'ayant vu, ils firent connaître ce qui leur avait été dit de cet
enfant; et tous ceux qui les entendirent furent émerveillés de ce que leur
racontaient les bergers.»

Pourquoi l'ont-iIs reconnu
Parce qu'ils étaient pauvres.
Oui, parce qu'ils étaient pauvres, ils savaient écouter, regarder. Parce

qu'ifs étaient pauvres, ils savaient reconnaître l'origine divine d'un geste
d'amitié, d'un acte bon..., fait par plus petit que soi. Parce qu'ils étaient
pauvres, ils savaient s'émerveiller, admirer... Parce qu'ils étaient pauvres,
ils savaient donner.

Et nous, savons-nous le reconnaître
Savons-nous le reconnaître à travers Louis qui dit bonjour en montant

l'escalier; à travers Paul qui invite Georges au jeu pendant la récréation;
à travers Lucie, timide, qui ose poser une question pour mieux comprendre;

à travers Jeannette qui se dérange pour ramasser la craie?
Savons-nous provoquer l'émerveillement
La dernière fois que nous avons rendu visite à des parents, est-ce pour

leur faire part des erreurs et des faiblesses de leurs enfants, ou avons-nous
su leur révéler «la perle précieuse enfouie dans fe champ» qui n'est autre

que le Christ présent dans cet enfant
Le plus beau cadeau que nous puissions demander au Seigneur, les

uns pour les autres, à Noël, n'est-ce pas celui de nous aider à le reconnaître

à travers les gestes pauvres en éclat humain, mais riche en
présence divine

B. Zenhäusern
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